




4 e de couverture  : « TOUS VACCINÉS, TOUS PROTÉGÉS »… 

Ce refrain était la promesse d’une solution an-Covid efficace à 95 %, annoncée par les fabricants et reprise à l’unisson par 
les autorités et les médias. Mais malgré leur injection en masse, les vaccins an-Covid expérimentaux n’ont pas empêché 
les infections, les réinfections, ni les variants du virus, affolant les compteurs de tests. 
Pire, les effets indésirables postvaccination, handicapants ou mortels, sont devenus de plus en plus fréquents.
 
QUELLE EST L'EFFICACITÉ RÉELLE DE CES VACCINS AUTORISÉS DANS L’URGENCE ?

POURQUOI N'EMPÊCHENT-ILS NI LA TRANSMISSION DU VIRUS NI LA CONTAMINATION ? 

CES NOUVEAUX VACCINS SONT-ILS VRAIMENT SÛRS ? 

QUELS SONT LES RISQUES DE CES INJECTIONS EXPÉRIMENTALES ET DE LEURS DOSES DE RAPPEL ? 

Si vous cherchez des explications indépendantes des conflits d’intérêts financiers de Big Pharma, ce livre est pour vous ! 
La biostatisticienne Christine Cotton, vingt-trois ans d’expérience dans les essais cliniques, apporte son regard de 
scientifique aguerrie pour éclairer avec brio deux ans de non-dits, voire de mensonges éhontés. Myocardite, troubles 
neurologiques, perte de l’audition, troubles menstruels ou de la circulation sanguine, les mois passent et de nouvelles 
alertes apparaissent. Christine Cotton nous emmène dans une enquête à travers une analyse méthodologique 
implacable, mais pleine d’humour, et des témoignages bouleversants de plusieurs dizaines de vicmes d’effets post-
vaccinaux an-Covid.































Céder n'est pas consentir (2021)
«Résumé
Cet ouvrage a pour ambition de donner une portée clinique et 
politique à l’aphorisme « Céder n’est pas consentir ». Il 
démontre la profondeur de cette distinction, en s’appuyant 
sur la psychanalyse, la philosophie et la littérature. Le 
consentement porte toujours en lui une énigme, car 
consentir, c’est dire « oui », sans savoir, sur fond d’un 
pacte de confiance avec l’autre. Ce fondement 
énigmatique du consentement, qui peut aussi 
comporter une ambiguïté, ne doit pas être confondu avec 
le forçage.

Cet essai pose donc la nécessité éthique d’affirmer une 
frontière entre « consentir » et « céder » en distinguant 
l’énigme du consentement comme expérience subjective, de 
l’expérience du traumatisme sexuel et psychique. Examinant 
les différents degrés du « se laisser faire », depuis 
l’expérience de la passion amoureuse jusqu’à celle 
d’un « se forcer soi-même à faire ce qu’on ne désire pas », 

Clotilde Leguil montre comment la frontière peut devenir 
trouble. Traumatisme de guerre, traumatisme intime, 
comment revenir de ce qui s’est produit ? Comment à 
nouveau consentir à dire ?
»

Clotilde Leguil, est psychanalyste et philosophe française, 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Psychanalyste
https://fr.wikipedia.org/wiki/Philosophe
https://fr.wikipedia.org/wiki/France


« A celles et ceux qui prennent le risque de dire. 

A celles et ceux qui prennent le risque d’écrire »





Mon père, ma mère étaient des esclaves marrons.

J’ai toujours goûté à la liberté,

À travers les cirques et leurs environs,

Dans ces forêts aux sentiers volontairement effacés.

Je gambadais, ou me réfugiais

Aux abords des remparts escarpés,

Car au loin, les cris des maîtres

Et les aboiements des chiens

Parvenaient aux oreilles de mes parents…

Ainsi qu’aux miennes.

Parmi la nature, à ces jeux de cache-cache

Où le silence mystérieux s’arrache,

Nous retenions notre souffle pour ne pas être vus.

Les battements saccadés de leurs cœurs

Parlaient à mon esprit tout confus.

Plus tard, j’ai compris :

Ce n’était pas un jeu.

La cachette devenait le lieu d’un étrange aveu.

La peur que je lisais dans leurs yeux

Traduisait le prix à payer pour cette liberté :

Chaînes, travaux forcés, être fouetté,

La mort même, si l’on était pris…

Mais que valait la vie dans une prison ?

Que vaut l’homme coupé de toute dignité ?

Que vaut l’homme sans sa liberté ?

Dans mon sang coule la mémoire

D’un enfant esclave marron,

De l’homme qui brise ses chaînes,

Qui ose défier l’autorité de ses maîtres,

Qui choisit l’amour et non la haine.

Écrits poétiques de M.A.P (Marie Alexandra PONTIAC) Le 14 avril 2026
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